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Organe de l'Union syndicale suisse

Paraît six fois par an
N» 5 - 1990 - 82e année

REVUE
SYNDICALE

SUISSE

Syndicats et pauvreté

Ce numéro de la Revue syndicale suisse ne veut pas ajouter une nouvelle
étude sur la pauvreté à celles qui - heureusement, soit dit en passant -
s'accumulent et ont désormais abordé les terres romandes (la dernière en
date, au jour où nous écrivons ces lignes, est le «Rapport du Conseil d'Etat
au Grand Conseil» de Neuchâtel). En confiant l'élaboration et la coordination

de ce numéro de la Revue syndicale à Martial Gottraux, collègue
du Syndicat suisse des services publics (SSP) et sociologue, notre idée était
celle-ci: provoquer la réflexion syndicale que la pauvreté (la dit-on «nouvelle»

ou non) nécessite. Réflexion dont le but est de devenir action.
Une constatation s'impose: les politiques traditionnelles, syndicales
comprises, ne sont pas en mesure de répondre à un phénomène qui nous
déconcerte. De fait, l'instrument syndical porte en premier lieu sur le
salaire et, en second, sur les lacunes de la sécurité sociale. Or, la pauvreté
de ceux - et surtout de celles - qui sont marginalisés échappe à cet
instrument. Une stratégie syndicale s'avère donc nécessaire. Elle n'est de

loin pas impossible à élaborer. N'oublions pas, en effet, que les pauvres
et les bas salaires, les pauvres et les «oubliés» de la sécurité sociale, ont
parfois été les mêmes, mais à un moment différent de leur vie. Par conséquent,

une prolongation vers eux, et les autres aussi, de l'activité syndicale,
redéfinie et reciblée également, semble tout à fait réalisable. Semble... Ce

terme indique que nous n'en sommes pas là. Mais, s'il est un seul effet que
nous souhaitons à ce numéro de la Revue syndicale, c'est, à tout le moins,
de lancer la discussion à ce sujet afin de nous rapprocher de ce moment
où la politique syndicale saura répondre à un phénomène qu'elle ne

parvient pas vraiment à aborder à ce jour. fq
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